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PORTRAIT

... Comment cette collaboration a-t-elle vu le 
jour ? ... 
Nous avons collaboré pour la première fois durant l’hiver 
2015-16. À l’époque, Médecins du Monde menait une 
campagne de vaccination contre la grippe auprès de ses 
bénéficiaires. Nous leur avons fourni du matériel médical et 
des vaccins antigrippaux. Depuis lors, notre collaboration 
n’a fait que s’intensifier. 

... En quoi consiste votre partenariat 
aujourd’hui ? ... 
Il repose sur trois piliers. Concrètement, nous permettons 
aux bénéficiaires de Médecins du Monde de venir retirer 
gratuitement leurs médicaments dans l’une de nos 
pharmacies. Les personnes en situation précaire ont ainsi 
directement accès à des médicaments souvent essentiels, 
qu’elles peuvent tout simplement venir chercher à la 
pharmacie, comme n’importe quel.le citoyen.ne belge. En 
outre, le fait que les collaborateur.rice.s de Multipharma 
et de Médecins du Monde apprennent à se connaître 
est également très important à nos yeux. D’où notre 
participation aux activités sportives qu’organise Médecins 
du Monde. Enfin, notre collaboration consiste également en 
un échange d’expertise. Nous apprenons les uns des autres. 
Quoi de plus beau ? 

... L’épidémie a-t-elle eu un impact sur la 
collaboration ? ...
Certainement ! En cette période d’urgence extrême, nous 
souhaitions apporter une aide supplémentaire. C’est 
pourquoi nous avons soutenu Médecins du Monde avec 
du matériel de protection pour les collaborateur.rice.s et 
les volontaires sur le terrain. Ensuite, nous avons lancé 
une action visant à reverser une partie des recettes de nos 
ventes de masques en pharmacie à Médecins du Monde. 
Ces masques symbolisent davantage encore notre solidarité. 

Nicolas, 
Directeur Care & Quality chez Multipharma. 

DEPUIS CINQ ANS DÉJÀ, MULTIPHARMA 
SOUTIENT MÉDECINS DU MONDE DANS 
SON COMBAT POUR L’ACCÈS AUX SOINS 
DE SANTÉ DES PERSONNES LES PLUS 
VULNÉRABLES DE NOTRE PAYS. DURANT LA 
CRISE DU COVID-19, CETTE COLLABORATION 
S’EST ENCORE INTENSIFIÉE. NICOLAS 
DELHAYE NOUS EN DIT PLUS. 

« Nous permettons aux bénéficiaires 
de Médecins du Monde de venir retirer 
gratuitement leurs médicaments dans l’une 
de nos pharmacies. Nous contribuons ainsi 
à notre mission : rendre les médicaments 
et les soins pharmaceutiques accessibles à 
toutes et tous. »
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EDITO

Cher.ère lecteur.rice,

Vous aussi, vous avez été soulagé.e de dire adieu à 2020 ? Une année effarante, 
durant laquelle 85 millions de personnes ont été victimes d’un terrible virus 
qu’il n’est plus nécessaire de nommer. Tout au long de l’année (et encore 
aujourd’hui), nous nous sommes démené.e.s pour permettre au réseau 
international de Médecins du Monde de répondre à cette crise inédite. Voici 
un bref aperçu des nombreuses activités que nous avons lancées dans 53 pays 
pour lutter contre cette pandémie : nos centres de soins au Mali sont devenus 
coronaproof, déploiement d’équipes mobiles au Liban, distribution de masques 
et de gel hydroalcoolique aux personnes sans-abri d’Athènes, formations du 
personnel soignant à la prévention et détection du Coronavirus en République 
démocratique du Congo, dépistage du COVID-19 auprès des demandeur.
euse.s d’asile en Croatie et prise en charge des soins de santé mentale pour les 
personnes réfugiées bloquées dans des camps à la frontière bosnienne.  

Nous reviendrons plus en détail sur ce tour de force international dans le 
dossier « Gros plan » (p. 6-11), où vous découvrirez une carte récapitulative 
ainsi que des témoignages de personnes sur le terrain.

En Belgique non plus, jamais nos équipes ne se sont donné autant de mal. 
En effet, chez nous, les personnes les plus vulnérables ont été touchées de 
plein fouet par la crise sanitaire. Les travailleur.euse.s avec un emploi précaire 
ont perdu leur salaire. Les personnes hébergées dans un logement précaire 
se sont retrouvées à la rue. Les transmigrant.e.s ont davantage redouté d’être 
traqué.e.s par la police. Et, pour les personnes sans-abri, trouver un lit pour 
la nuit s’est révélé encore plus compliqué. Alors quand la crise a éclaté, nos 
volontaires, aux quatre coins du pays, se sont tou.te.s montré.e.s unanimes : 
« nous continuerons à être présent.e.s pour nos patient.e.s et personne ne 
pourra nous en empêcher ». Vu cet élan de solidarité nationale inédit, nous lui 
avons consacré un encart à part, que vous trouverez au milieu de cette revue. 

Nous ne savons pas encore ce que nous réserve 2021, mais une chose est  
sûre : cette année encore, nous continuerons de nous investir corps et âme 
pour un accès plus juste aux soins, que ce soit pour les sans-abri de la gare 
centrale à Bruxelles que pour les enfants des rues de Kinshasa, à la recherche 
d’un repas ou d’un refuge sûr. Nous tenons d’ores et déjà à vous remercier 
pour l’aide que vous continuerez à nous apporter dans ce combat en 2021. 
Car la nouvelle page que nous écrirons cette année ne pourra se faire qu’avec 
vous : les sympathisant.e.s, les petit.e.s et grand.e.s donateur.rice.s, mais aussi 
les fondations, les entreprises et les partenaires qui nous soutiennent et nous 
encouragent en coulisses. 

Nous vous souhaitons, plus que jamais, une bonne année 2021 et une bonne santé. 

VERA (62) INSCRIT MÉDECINS 
DU MONDE DANS SON 
TESTAMENT 

PORTRAIT 11

PRÉPAREZ-VOUS POUR UNE 
INOUBLIABLE AVENTURE AVEC 
MÉDECINS DU MONDE ! 

MOBILISATION 12
— Michel Genet
DIRECTEUR GÉNÉRAL DE MÉDECINS DU MONDE
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En images 

Un volontaire de Médecins du Monde est à 
la recherche d’une solution pour Antonio, 
un Bruxellois sans-abri de 53 ans qui n’a pas 
trouvé de refuge pour la nuit, alors qu’il fait un 
froid glacial. Depuis le début de l’épidémie, 
nous avons renforcé nos projets en faveur des 
personnes sans-abri. Nous parcourons les rues 
et visitons les squats, les centres d’accueil, les 
stations de métro et les gares pour trouver les 
personnes les plus vulnérables et leur propo-
ser des soins médicaux et sociaux. Pour en sa-
voir plus sur nos actions contre le COVID-19 
en Belgique. 

 lisez la brochure spéciale en annexe : 
« Le COVID-19 vu par nos bénéficiaires et 
nos volontaires ».

LA VILLE D’ANVERS ET MÉDECINS DU MONDE 
UNISSENT LEURS FORCES
Hébergement médical pour les personnes sans-abri fragilisées et 
vulnérables 

En mars 2020, Médecins du Monde a ouvert un centre d’hébergement 
médical pour les personnes sans-abri fragilisées avec le soutien de la ville 
d’Anvers et en étroite collaboration avec le CAW. Ce lieu se veut un refuge 
pour ces personnes souffrant de pathologies graves, de maladies chroniques 
complexes ou encore de troubles mentaux. Elles y trouvent un toit, peuvent 
y prendre des repas ou encore recevoir un accompagnement social et médi-
cal poussé, et ce, 24 heures sur 24. Mi-novembre, le centre d’hébergement 
médical a déménagé à « Het Strand », le hub sanitaire pour ces personnes 
sans-abri et sans domicile fixe d’Anvers. Désormais, 16 personnes sans-abri 
qui ne sont pas atteint.e.s du COVID-19 peuvent y séjourner en permanence. 
De plus, huit lits sont aussi prévus pour les bénéficiaires positif.ve.s. Médecins 
du Monde est responsable du volet médical.

LUTTE CONTRE LE REPORT 
DES SOINS À BRUXELLES

Médecins du Monde ouvre un nouveau 
centre de quartier à Anderlecht

Un nouveau centre de santé de Médecins du 
Monde va voir le jour dans le quartier de Bieste-
broek, à Anderlecht. Ce centre s’inscrit dans 
le cadre d’un vaste programme de rénovation 
urbaine, en collaboration avec le développeur 
urbain Citydev. Avec ce centre, Médecins du 
Monde entend améliorer les soins de santé 
dans les quartiers populaires de Bruxelles. « 
Médecins du Monde a vu que le quartier était 
en pleine évolution et que l’offre de santé allait 
devoir s’adapter. Nous avons voulu que cette 
adaptation soit conçue avec les habitant.e.s du 
quartier et les forces vives locales. »

 Avec le soutien du Fonds européen de déve-
loppement régional
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LE CAMP DE RÉFUGIÉ.E.S DE 
MORIA APRÈS L’INCENDIE 

Une fillette de trois ans victime de violences 
sexuelles. 
Fin novembre, Médecins du Monde avait averti 
que les conditions dans le nouveau camp sur 
l’île de Lesbos allaient avoir des conséquences 
dramatiques. Voici ce que nous avions écrit :  
« La moitié des personnes vivant dans le camp 
de Moria 2.0 sont des bébés, des enfants et 
des femmes. Il.elle.s ont besoin d’un logement 
décent et de soins adaptés. Il.elle.s viennent 
nous voir pour obtenir une aide médicale, mais 
doivent ensuite retourner dans leurs tentes qui 
fuient, sans aucune garantie de sécurité. » Trois 
semaines plus tard, une fillette de trois ans a 
été victime de violences sexuelles. Médecins 
du Monde, qui dispense chaque jour de l’aide 
médicale dans le camp, appelle les autorités 
grecques et l’UE à améliorer le plus rapidement 
possible les conditions de vie et la sécurité dans 
le camp.

COVID-19 : MÉDECINS DU MONDE RÉCOMPENSÉE ! 

Le ministre Frank Vandenbroucke remet un prix à Médecins du Monde 

Fin novembre, le ministre Frank Vandenbroucke a remis le prix du « Spécialiste de  
l’année » décerné par le Journal du Médecin à tous et toutes les médecins spécialistes, pour 
leurs énormes efforts dans la lutte contre le COVID-19. L’infectiologue Erika Vlieghe a ré-
ceptionné la statuette et le prix en espèces de 10 000 euros est allé à Médecins du Monde ! 

Dans le Journal du Médecin, Frank Vandenbroucke s’est réjoui du fait que la somme aille 
à Médecins du Monde : « Même dans une pandémie qui atteint tout le monde, ce sont les personnes les plus vulnérables qui sont les plus 
touchées », a-t-il déclaré. « Par cette remise de prix à Médecins du Monde, je rends hommage à tous et toutes les spécialistes, médecins et 
soignant.e.s pour leur dévouement envers chacun.e de nous et particulièrement envers les plus fragilisé.e.s d’entre nous. »

MALI : REMÉDIER AU MANQUE DE MÉDECINS

Un nouveau chirurgien à pied d’œuvre à Menaka

Depuis de nombreuses années déjà, Médecins du Monde apporte son aide 
dans l’une des régions les plus désolées du Mali. Grâce à nos activités de 
plaidoyer auprès des autorités maliennes, la population de Menaka peut 
désormais compter sur un chirurgien obstétricien. Ce soutien était hautement 
nécessaire car, un seul chirurgien était disponible dans cette zone bien plus 
vaste que la Belgique. Il lui était donc impossible de couvrir tous les besoins 
chirurgicaux majeurs, comme les complications liées à la grossesse. Nos équi-
pes devaient régulièrement transférer des bénéficiaires vers un hôpital situé 
à deux jours de route. Un périple qui coûtait souvent la vie à des bénéficiaires 
déjà affaibli.e.s. Le nouveau chirurgien sauvera donc des vies et permettra 
une amélioration durable de la santé publique dans la région. 
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NOTRE COMBAT INTERNATIONAL CONTRE LE COVID-19
Depuis le début de l’épidémie, 67 millions de personnes 

ont été contaminées par le COVID-19 dans le monde et 

1,54 million d’entre elles ont perdu la vie. Mais le virus n’a 

pas frappé toutes les régions de la même façon : alors que 

l’Europe et l’Amérique ont été sévèrement touchées, de 

nombreux pays africains s’en sont sortis beaucoup mieux 

que prévu. Dans ce contexte incertain et complexe, le réseau 

international de Médecins du Monde a déployé des projets 

contre le COVID-19 dans 53 pays. Sans pour autant négli-

ger nos projets habituels en faveur des personnes réfugiées, 

des enfants en situation de rue et des victimes de violences 

sexuelles ou de la guerre.

16 
délégations de 
Médecins du 

Monde 

74 
pays

330 
programmes dans 

le monde 

6
près de 6 millions 
de bénéficiaires 



FOCUS

EUROPE 
Bosnie : soins de santé mentale 
pour les personnes réfugiées en 
pleine crise du Coronavirus 
Depuis quelques années, la frontière bos-
nienne attire quantité de réfugié.e.s qui 
cherchent à atteindre l’Europe en passant 
par la Croatie. Mais étant donné que cette 
traversée est illégale et que les réfugié.e.s 
sont souvent refoulé.e.s avec violence par 
la police croate, des milliers de personnes 
échouent dans des camps surpeuplés à 
la frontière bosnienne, où Médecins du 
Monde offre des soins psychologiques. 
La pandémie a considérablement aggravé 
les troubles mentaux auxquels était déjà 
confrontée cette population. Les équipes 
de Médecins du Monde poursuivent donc 
activement leurs thérapies individuelles et 
de groupe dans les camps. 

 « Dans les camps, les réfugié.e.s re-
doutent le COVID-19 et cette crainte ne fait 
qu’aggraver leurs problèmes de santé mentale. 
Bon nombre de réfugié.e.s craignent d’être 
contaminé.e.s et privé.e.s de soins. Nous 
constatons une augmentation de l’anxiété, 
des sentiments dépressifs et des insomnies. La 
crainte de la stigmatisation est aussi impor-
tante, et à juste titre : lorsque les premiers cas 
de COVID-19 ont été signalés en Bosnie, les 
panneaux “migrant.e.s interdit.e.s” ont com-
mencé à fleurir dans les commerces et super-
marchés. »

« Le virus n’a épargné personne, mais il a 
touché encore plus durement les réfugié.e.s. 
Depuis le début de l’épidémie, nous n’avons 
plus le droit de sortir. Nos libertés ont été 
sérieusement restreintes », Abdul, réfugié 
pakistanais et bénéficiaire de Médecins 
du Monde.
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LES PROGRAMMES COVID-19 DU RÉSEAU INTERNATIONAL
DE MÉDECINS DU MONDE
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FOCUS

Croatie : aide médicale et lutte 
contre le COVID-19 pour les de-
mandeur.euse.s d’asile dans le 
pays
Depuis 2016, Médecins du Monde est 
en charge de l’aide aux demandeur.
euse.s d’asile dans le pays. Chaque jour, 
nos équipes sont présentes dans le plus 
grand centre d’accueil, où elles assurent 
des soins médicaux, pédiatriques, psy-
chologiques et gynécologiques. Durant la 
pandémie, nous avons redoublé d’efforts.

 « En Croatie, Médecins du Monde 
est LA principale organisation responsable 
de l’aide médicale aux demandeur.euse.s 
d’asile. Ici, le COVID-19 a représenté un 
énorme défi car, avant même le début de 
l’épidémie, le pays devait déjà faire face 
à un manque cruel de personnel et à une 
saturation des centres de santé. Malgré nos 
moyens limités, nous avons tout de même 
déployé un plan efficace : dépistage quoti-
dien de tou.te.s les résident.e.s présentant 
des symptômes du Coronavirus, construc-
tion d’une zone de quarantaine pour les 
nouveaux.elles arrivant.e.s, installation 
de points de désinfection et distribution de 
masques. Parallèlement à cela, nous avons 
poursuivi nos activités médicales habi-
tuelles. » 

Grèce : protéger les réfugié.e.s 
contre le Coronavirus qu’il vente 
ou qu’il pleuve 
Le 8 septembre, l’ancien camp de Moria, 
sur l’île de Lesbos, est parti en fumée. 
Depuis lors, un nouveau camp a été 
construit sur un ancien champ de tir mili-
taire, à proximité de la mer. Actuellement, 

10 000 personnes y vivent dans des 
conditions toujours aussi déplorables.

 « Des enfants, des femmes enceintes, 
des personnes atteintes du COVID-19, des 
personnes handicapées ainsi que des per-
sonnes âgées vivent dans des tentes bran-
lantes et détrempées, sans accès à l'eau ni 
à l'électricité. Dès qu’il y a des orages, des 
pluies ou des rafales de vent, les tentes sont 
inondées ou s’écroulent. Est-il acceptable 
que toutes ces personnes passent les fêtes de 
fin d’année dans de telles circonstances, en 
pleine crise sanitaire ? »

Médecins du Monde est sur le terrain 
sept jours sur sept et propose une assis-
tance médicale dans deux zones du camp. 
Sur place, notre équipe est composée de 
médecins, de sages-femmes et de gynéco-
logues. Il.elle.s vaccinent les enfants et les 
nouveau-nés et effectuent des analyses en 
laboratoire pour les personnes souffrant 
de maladies telles que le diabète, l’hy-
pertension ou encore les maladies car-
diaques. Nous accompagnons également 
les personnes gravement malades dans les 
hôpitaux et veillons à ce qu’elles reçoivent 
les médicaments nécessaires. Enfin, nous 
effectuons des dépistages de COVID-19 
et distribuons des kits d’hygiène et de 
protection contre le COVID-19 aux ré-
sident.e.s du camp. En un mois et demi, 
nos équipes ont fourni une assistance mé-
dicale à 1 649 personnes et ont distribué 
5 000 kits. 

MOYEN-ORIENT 
Syrie : une pandémie dans un État 
en déliquescence
Médecins du Monde est présente en 

Syrie depuis 2012 déjà. Nous apportons 
notre soutien aux infirmier.ère.s, sages-
femmes, pharmacien.ne.s et médecins 
syrien.ne.s dans leurs efforts pour fournir 
des soins médicaux aux personnes dépla-
cées hébergées dans des camps dans tout 
le pays.

 « Lorsque le COVID-19 a commencé 
à sévir dans une Syrie en ruines, Médecins 
du Monde n’a pas ménagé ses efforts : nous 
avons construit un centre d’isolement et de 
traitement dans un hôpital pour garder 
l’épidémie sous contrôle dans le district 
d’Afrin. Nous avons également encoura-
gé le développement d’un centre de triage 
dans tous les centres de soins que nous sou-
tenons dans tout le pays. Enfin, nous avons 
distribué des lits pour les unités de soins 
intensifs, des respirateurs et du matériel de 
dépistage afin d’améliorer l’identification 
des cas positifs. »

La gestion de l’épidémie de COVID-19 
par les autorités syriennes est totalement 
défaillante. Les hôpitaux doivent sans 
cesse refuser des patient.e.s faute de lits, 
de bouteilles d’oxygène et de respira-
teurs ; le dépistage est insuffisant et le 
pays est confronté à une pénurie de per-
sonnel soignant mais aussi d’hôpitaux, 
ces derniers étant la cible d’attaques de 
leur propre gouvernement. En désespoir 
de cause, certain.e.s citoyen.ne.s louent 
des respirateurs et des bouteilles d’oxy-
gène à des prix exorbitants, comme le ré-
vèle un rapport d’Amnesty International. 
Dans le même temps, le personnel mé-
dical doit travailler dans des conditions 
extrêmement dangereuses. Comme si 
la guerre ne suffisait pas, le COVID-19 
menace maintenant des milliers de vies 
supplémentaires. 

AFRIQUE 
République démocratique du 
Congo 
Cela fait plusieurs années déjà que 
Médecins du Monde est présente en 
République démocratique du Congo. 
Nous travaillons entre autres à Bukavu, 
en tant que partenaire médical du Dr 
Mukwege, prix Nobel de la paix, où nous 
assurons ensemble la prise en charge 
des victimes de violences sexuelles. Et à 
Kinshasa, où nous soutenons le REEJER, 
une organisation qui s’occupe des milliers 
d'enfants en situation de rue.
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« La pandémie est venue 
s’ajouter à nos préoccupations 
et problèmes quotidiens. Quand 
tout a fermé à la suite du 
renforcement des mesures, j’ai 
vraiment souffert de la faim. » 

APPROCHE GLOBALE : 
• Lorsque le virus a aussi commencé à sévir 

en République démocratique du Congo, 
l’hôpital du Dr Mukwege a été réorganisé 
pour prendre en charge et traiter des per-
sonnes atteintes du COVID-19. 

• Nous avons organisé des campagnes de sen-
sibilisation parmi la population pour lutter 
contre la propagation de fausses rumeurs, 
favoriser les mesures d’hygiène des mains et 
le respect de la distanciation sociale, et iden-
tifier rapidement les cas suspects. Au total, 
nous avons sensibilisé 11 238 personnes. 

• Nous avons soutenu 100 structures de santé 
– dont l’hôpital de Panzi – au moyen de cir-
cuits de triage, d’équipements de protection 
(masques, gants, désinfectant…), de médi-
caments pour le traitement symptomatique 
de la maladie et de formations du personnel 
médical et paramédical au COVID-19.

• Nous avons mis en place des cliniques mo-
biles pour les enfants en situation de rue de 
Kinshasa et de Bukavu. En plus d’y béné-
ficier de soins médicaux et psychosociaux, 
des repas sont aussi offerts dans notre 
Cantine mobile.

 « La pandémie est venue s’ajouter à nos pré-
occupations et problèmes quotidiens. Quand tout a 
fermé à la suite du renforcement des mesures, j’ai 
vraiment souffert de la faim. » Godeline, 26 ans, 
l’une des bénéficiaires de notre bus à Kinshasa. 

 « Quand nous dépistons un cas positif, nous 
devons parfois visiter jusqu’à quatre hôpitaux 
avant d’en trouver un qui accepte de prendre 
en charge cette personne. Parfois, nous passons 
la journée à chercher une solution pour nos bé-
néficiaires. Les hôpitaux ont peur d’être saturés, 
ils n’ont pas assez de moyens pour faire face à 
ce nouveau défi. » Bibiche, infirmière en chef 
pour Médecins du Monde à Kinshasa. 
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MOBILISATION

PRÉPAREZ-VOUS POUR UNE 
INOUBLIABLE AVENTURE AVEC 
MÉDECINS DU MONDE !

2021 SERA NOTRE ANNÉE !
La crise sanitaire vous a aussi fait réaliser à 
quel point la famille, les amis et les collègues 
sont important.e.s ? Vous souhaitez mettre 
ces relations en avant en 2021, tout en 
relevant un défi pour la bonne cause ? Alors 
vous avez frappé à la bonne porte !

Les 18 et 19 septembre 2021 aura lieu la 
nouvelle édition de Doc’Riders, l’événement 
sportif et solidaire de Médecins du Monde. 

PÉDALER POUR LA BONNE 
CAUSE
Avec une équipe de trois ou quatre 
personnes, relevez le défi de rouler 100 ou 
200 kilomètres à vélo en 12 ou 14 heures, à 
travers les paysages magnifiques du pays de 
Famenne. Un challenge qui se déroulera en 
journée, mais aussi la nuit ! 

UN DÉFI SOLIDAIRE
Doc’Riders est un défi non seulement 
sportif, mais aussi solidaire. L’objectif 
pour chaque équipe : se faire sponsoriser 
à hauteur de 1 500 euros au moins par des 
ami.e.s, des collègues ou des membres de 
la famille.

À première vue, ce montant peut sembler 
élevé mais, d’expérience, nous savons que 
cet objectif est facile à atteindre si vous 
êtes convaincu.e de l’importance du travail 
de Médecins du Monde. Et vous pouvez 
aussi compter sur notre aide : nous vous 
fournirons dès le début des conseils et des 
outils pour la collecte de fonds.

Les fonds récoltés sont utilisés pour 
financer les actions de Médecins du 
Monde, en Belgique et à l’étranger.

TOUT LE MONDE PEUT RELE-
VER LE DÉFI !
Pas besoin d’être un grand athlète pour 
participer à Doc’Riders. Pour mener 
à bien cette aventure, il faut juste une 
bonne dose d’esprit d’équipe. Que vous 
soyez en famille, entre ami.e.s ou avec vos 
collègues : jeunes ou moins jeunes, tout le 
monde peut franchir la ligne d’arrivée ! 

PRÊT.E À REPOUSSER VOS 
LIMITES POUR LA 
BONNE CAUSE ? 

ON VOUS ATTEND !

Infos et inscriptions sur 

www.docriders.org
Inscrivez-vous maintenant et  

bénéficiez de 50 % de réduction ! 
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Découvrez 
Doc’Riders en images
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Le soutien à Médecins du Monde 
s’exprime sous de nombreuses 
formes. L’une d’entre elles consiste à 
inscrire Médecins du Monde dans son 
testament. C’est ce que Vera a décidé 
de faire en 2018. Découvrez ici, en 
mots et en images, le portrait de cette 
femme inspirante.

Vera, pouvez-vous vous présenter 
brièvement ? 
Je m’appelle Vera, j’ai 62 ans, j’ai grandi 
dans la région de Malines, où je vis 
toujours. Je travaille depuis plus de 20 
ans dans l’enseignement à temps partiel à 
Borgerhout, en tant qu’accompagnatrice 
d’élèves qui suivent une formation dans le 
secteur des soins.

Qu’est-ce qui vous a convaincue 
d’inscrire Médecins du Monde dans 
votre testament ? 
Fin décembre 2017, mon fils unique, 
Stijn, est décédé brutalement. Il avait à 
peine 31 ans. Dans les mois qui ont suivi, 
j’ai ressenti le besoin de tout régler, pour 

que les autres ne doivent pas s’en occuper. 
Je n’ai pas de petits-enfants, donc j’ai 
commencé à réfléchir à ce qu’il adviendrait 
de ma maison et qui pourrait en profiter. 
Je me suis alors mise à la recherche d’une 
organisation qui correspondait aux valeurs 
que je défends. Beaucoup de mes élèves 
vivent dans des conditions difficiles et ne 
bénéficient pas des opportunités que j’ai 
pu offrir à mon fils. Il arrive souvent que 
les membres de leur famille ne reçoivent 
pas les soins médicaux dont ils ont besoin 
soit parce qu’ils n’en ont pas les moyens, 
soit parce qu’ils n’ont pas de titre de séjour 
en règle. Je suis particulièrement sensible à 
l’action de Médecins du Monde parce que 
cette organisation s’occupe justement de 
ces personnes, ici en Belgique, mais aussi 
ailleurs dans le monde, là où les besoins 
sont élevés. 

Y a-t-il des projets de Médecins du 
Monde qui vous touchent particuliè-
rement ?
Les projets axés sur les femmes me 
tiennent particulièrement à cœur. Quand 

les filles reçoivent une formation, disposent 
de leur corps et gèrent leur propre santé, 
cela fait une énorme différence pour 
leur avenir et celui de leurs enfants. En 
inscrivant Médecins du Monde dans 
mon testament, j’espère en quelque sorte 
pouvoir poursuivre mon travail après ma 
mort, dans l’espoir d’un monde meilleur 
pour toutes et tous.

Comment envisagez-vous l’avenir ?
Dans deux ans, je serai à la retraite. J’ai 
l’intention d’aider des jeunes qui ont des 
difficultés à l’école ou à la maison, en tant 
que volontaire. Tous les enfants devraient 
bénéficier des mêmes opportunités, quel 
que soit l’endroit où ils ou elles naissent. 
Je trouve incompréhensible que ce ne soit 
toujours pas le cas en 2020.

PORTRAIT

VERA HENDRICKX (62 ANS) A 
INSCRIT MÉDECINS DU MONDE 
DANS SON TESTAMENT

Camille Danneels
RESPONSABLE LEGS

02 225 43 62
legs@medecinsdumonde.be

Vera poursuit sa mobilisation pour 
Médecins du Monde à travers de 
son testament. Vous souhaitez en 

savoir plus sur la possibilité de faire 
un legs à notre association ?

Questions 
autour des legs 
et testaments



MAGAZINE DES DONATEURS 139 — 15

QUESTIONS DE DONATEURS

Merci ... 
SD WORX SE MET AU SPEED-DATING (ET BIEN 
PLUS !) POUR MÉDECINS DU MONDE ! 

Durant toute une année, les collègues et client.e.s de SD 
Worx ont pu récolter des sparks ou étincelles en effectuant 
du volontariat, en participant à des activités caritatives 
ou en organisant eux.elles-mêmes des actions, comme 
envoyer des e-cards, faire une séance de speed-dating avec 
des collègues ou partager de belles histoires. Si les 75 000 
sparks étaient atteintes, SD Worx s’était engagé à faire un 
don de 150 000 euros à répartir entre 75 organisations 
caritatives. Mission accomplie !

Médecins du Monde est très fière et reconnaissante 
d’avoir été choisie parmi ces 75 organisations caritatives 
et d’avoir pu recevoir 2 000 euros. Avec cette somme, SD 
Worx entend nous féliciter pour notre beau travail.

Laissez-vous inspirer et fêtez l’anniversaire de votre 
entreprise tout en soutenant une organisation caritative !

Merci ... 
FRAGOMEN SOUTIENT LES PARTICULIERS, LES PETITES 
ENTREPRISES LOCALES ET LES PLUS GRANDES ENTRE-
PRISES INTERNATIONALES DANS LE DOMAINE DES 
BESOINS LIÉS À LA MIGRATION, ET CE, DANS LE MONDE 
ENTIER. 

Fin 2020, Médecins du Monde a été choisie comme organisation 
caritative pour l’action de fin d’année de Fragomen. Chaque don 
effectué par le personnel a été doublé par Fragomen. Il est récon-
fortant de constater que beaucoup souhaitent s’engager pour les 
personnes les plus vulnérables de notre société. Merci ! 

« Pourquoi est-ce que 
les dons mensuels 
font la différence ? »

CHAQUE ANNÉE, BON NOMBRE DE DONATEURS/TRI-
CES DÉCIDENT D’EFFECTUER UN DON AUTOMATIQUE, 
SUR BASE MENSUELLE, AU PROFIT DE MÉDECINS DU 
MONDE. MAIS POURQUOI CES DONS SONT-ILS SI PRÉ-
CIEUX ? 

• Les dons mensuels nous permettent de mieux planifier nos 
projets. Ils assurent la continuité de nos missions et permet-
tent de déployer les ressources là où elles sont les plus utiles.

• Les dons mensuels nous permettent de réagir de manière plus 
rapide et flexible aux urgences, tant en Belgique qu’à l’étranger.

• Les dons mensuels nous permettent de mieux planifier notre 
budget. Ils contribuent ainsi à la stabilité financière de l’orga-
nisation à long terme. 

ET QUELS SONT LES AVANTAGES POUR VOUS, EN TANT 
QUE DONATEUR/TRICE ? 

• Simplicité. Votre don est envoyé automatiquement, de mani-
ère sécurisée.

• Flexibilité. Vous pouvez à tout moment modifier ou interrom-
pre votre don.

• Si le total de vos dons s’élève à 40 euros ou plus, vous bénéfi-
ciez de la déductibilité fiscale. 

Vous souhaitez devenir un.e donateur/trice régulier.ère de 
Médecins du Monde ? Super ! C’est possible via www.mede-
cinsdumonde.be ou en nous contactant à l’adresse donateurs@
medecinsdumonde.be ou au numéro 02 225 43 00. Nous nous 
ferons un plaisir de vous aider ! 

«Quand recevrai-je 
mon attestation 
fiscale ? » 

DÉBUT MARS, NOUS ENVERRONS UNE ATTESTA-
TION FISCALE À TOU.TE.S LES DONATEURS/TRICES 
QUI ONT FAIT DON DE 40 EUROS OU PLUS À  
MÉDECINS DU MONDE EN 2020. 

Vous avez déménagé récemment ? Prévenez-nous pour 
que l’attestation arrive à la bonne adresse !

Si vous n’avez pas reçu votre attestation d’ici la fin mars, 
contactez-nous. Nous vous enverrons une copie. 

Pour toute question concernant votre attestation, une domi-
ciliation ou un autre sujet en rapport avec les dons : contac-
tez-nous à l’adresse donateurs@medecinsdumonde.be 
ou au numéro 02 225 43 00. Nous nous ferons un plaisir 
de vous aider ! 



NOUS AVONS BESOIN DE VOUS. SOUTENEZ-NOUS !
WWW.MEDECINSDUMONDE.BE 
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